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dans la theorie de l'equilibre radiatif; d'oü:
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qui n'est autre que (2).

Ainsi, quelle que soit la valeur de L const., ä partir du

rayon /q la loi du flux est en accord avec celle de p',

sur laquelle est bas£e la theorie de l'equilibre polytropique,
conservee par les critiques auxquelles nous avons fait allusion.

Ce detail semble n'etre pas negligeable.

Observaloire de Gen&ve.

Emile Briner. — Interpretation de Veffet de dilution de V ozone

dans les actions catalytiques d:Oxydation exercees par ce gaz.

De nombreuses recherches, faites dans le Laboratoire de

Chimie technique, theorique et d'Electrochimie de l'Universite
de Geneve, ont etabli que, dans les ozonations de corps dits
autoxydables, tels que les aldehydes, les sulfites, etc., l'ozone,
outre son action oxydante directe, entraine dans l'oxydation
des molecules d'oxygene qui, en son absence, seraient restees

inactives; l'ozone agit done ici comme un catalyseur d'oxy-
dation.

II a ete constate de plus que le nombre de molecules d'oxygene

mobilisees, pour l'oxydation, par une molecule d'ozone,

augmente fortement avec la dilution de l'ozone dans le gaz
(air ou oxygene). Or, un tel comportement ne peut s'expliquer
par une simple dissolution de l'ozone dans le liquide autoxy-
dable, ou par les lois de la cinetique chimique des systemes
homogenes; car si tel etait le cas la vitesse d'oxydation aurait
du varier proportionnellement ä la concentration de l'ozone
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dans le gaz. Du fait que cette vitesse diminue beaucoup plus
faiblement que la diminution de concentration de l'ozone dans
le gaz, l'auteur a ete amene ä conclure que les reactions se

produisaient dans les couches superficielles du liquide en
presence du gaz et qu'elles relevaient par consequent des lois de

l'adsorption. C'est en effet ce qui doit se produire d'apres la
relation de Freundlich, que l'on applique generalement aux
phenomenes d'adsorption des gaz.

Pour un gaz ozone en contact avec un liquide, les termes
j_

de la formule de Freundlich u a cn dans laquelle u exprime
la quantite d'ozone adsorbee dans la couche superficielle et c

la concentration de l'ozone dans le gaz — a et n (n est toujours
plus grand que 1) sont des constantes — fait prevoir que u

diminue plus faiblement que c. Or, dans les reactions provoquees
par l'ozone telles qu'elles sont etudiees experimentalement
(barbotage du gaz dans le liquide ou agitation mecanique du

liquide en presence du gaz), on peut admettre que la vitesse

d'oxydation est proportionnelle ä la concentration de l'ozone
ä la surface du liquide, c'est-ä-dire ä la quantite adsorbee

(designee par u dans la formule de Freundlich).
Les verifications faites sur les valeurs experimentales prou-

vent que la formule de Freundlich exprime bien Failure generale
du phenomene. Une confirmation particulierement probante
de ces vues se trouve dans l'extension de la formule aux tres

faibles valeurs de c. Lorsque n est plus grand que 1, doit

tendre vers l'infini pour une valeur nulle de c. La vitesse v

de l'oxydation etant proportionnelle ä it, il doit en etre de

meme de ^. Mais, v representant la quantite d'oxygene fixee

par unite de temps, le rapport est une mesure du nombre

de molecules d'oxygene mobilisees par une molecule d'ozone;
ce rapport tendra done vers l'infini pour c 0. La serie

suivante de resultats 1 montre qu'il en est bien ainsi: c exprime
la concentration de l'ozone dans Fair en % en volume, n le

1 Ces valeurs sont empruntees au memoire de E. Briner et
G. Papazian, Helv. 23, 497, 1940.
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nombre de molecules d'oxygene mobilisees par une molecule
d'ozone:

c 10"5 5 10-6 10-" 5 lO-7 10-7

n 18.500 26.000 74.000 100.000 200.000

On rend compte ainsi de l'accroissement, avec la dilution
de l'ozone, de Taction catalytique d'oxydation exercee par ce

corps; cette propriete a ete mise notamment ä profit pour
doser l'ozone aux concentrations extremement faibles (de l'ordre
de 10 6%) auxquelles il se trouve dans l'air atmosphörique l.

A Torigine de la predominance des actions de surface dans

le cas de l'ozone, il faut placer le pouvoir adhesif extremement
eleve de ce gaz. C'est d'ailleurs ce pouvoir adhesif eleve qui
explique les effets physiologiques marques (dont certains sont
utilises therapeutiquement) de l'ozone, meme tres fortement
dilue; car Tintensite de ces effets doit etre proportionnelle ä la
concentration de l'ozone dans les couches superficielles du

Systeme adsorbant, concentration qui est reglee par les lois
de Tadsorption.

Claude Rossier et Paul Rossier. — Sur un cas particulier
du diagramme de Heyland relatif ä un moteur asynchrone.

Rappeions quelques proprietes du diagramme de Heyland.
Les vecteurs OU et Ol representent la tension (constante) et
le courant consomme I. L'angle 9 est le dephasage. Si 1'on

fait varier la puissance demandee au moteur, Textremite I
du vecteur Ol decrit le cercle I0IB, dit cercle de Heyland.
Si les pertes ä vide sont negligeables, ce qui est frequemment
le cas au moins en premiere approximation, le centre C de ce

cercle est sur une perpendiculaire ä OU passant par O.

Dans ces conditions, deux mesures sont necessaires pour
determiner le cercle de Heyland. Une premiere donnee,
interessante par ailleurs, est le courant ä vide I0. Sa determination
est facile. On propose en general, comme deuxieme mesure,
celle du courant de court-circuit, le rotor etant bloque.

Ce second essai est delicat: caler le moteur n'est pas toujours

1 E. Briner et E. Perrottet, Helv. 20, 293 et 451, 1937.
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